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DANS deux semaines exactement, le Gabon orga-
nise l'élection du président de la République. La
cinquième du genre depuis l'avènement du multi-
partisme, en 1990. En effet, cette échéance inter-
vient après celles de 1993, 1998, 2005 et 2009.
Selon le calendrier électoral y relatif, la campagne

est ouverte depuis 00 h. Comme d'habitude,
L'Union sera de tous les instants du processus. Dans
cette perspective, nous vous servons, comme
avant-goût, un dossier spécial consacré à l'ouver-
ture, ce samedi, de la campagne électorale pré-
vue pour s'achever le 26 août prochain à 00 h. Tous

les principaux aspects susceptibles d'intéresser les
lecteurs à ce stade y sont abordés. Cependant,
votre Quotidien mobilisera ses équipes réparties
sur l'ensemble du territoire, au cœur de l'événe-
ment et vous informera de son déroulement.
Jusqu'au jour-J. Lecture.

C'est parti pour le 27 août !
Présidentielle 2016/Ouverture de la campagne électorale

Conformément au calendrier électoral, la campagne pour
la Présidentielle sera ouverte ce samedi 13 août à minuit.
Le top sera donné aux quatorze candidats de se lancer
dans la bataille pour conquérir le cœur des 628 146 Ga-
bonais inscrits. Comme en pareilles circonstances, depuis
l’avènement du pluralisme politique au Gabon en 1990, la
bataille s'annonce palpitante. En tous les cas, les jeux sont
désormais ouverts pour décrocher le Graal.

UNE autre page de l’histoire politique du Gabon s’ouvre au-jourd’hui. Avec l’ouverture officielle de la campagne électo-rale pour la Présidentielle du 27 août prochain. Le collègeélectoral, les centres de vote, les candidats et les enjeux sontdésormais connus de tous. Il ne reste plus qu’à lever le ri-deau pour le début des hostilités, aux allures de bal de sé-duction de l’électeur gabonais, le jour-J.En termes de forces en présence, deux camps vont princi-palement s’affronter. D’abord, celui du président sortant, Ali

Bongo Ondimba, candidat du parti au pouvoir, le Parti dé-mocratique gabonais (PDG) et de ses nombreux alliés de lamajorité républicaine et sociale pour l’émergence et duPacte social, celui de l'opposition (UPG, PDS, etc.) et les as-sociations qui le soutiennent. Fort de l’implantation sur l’en-semble du territoire national de ses soutiens, il se positionneclairement en favori d’un scrutin présidentiel qui est cer-tainement loin d’avoir dévoilé ses ficelles et autres sur-prises. C’est vrai, que 2009 et son élection présidentielle trèsdiscutée ne semblent plus qu’un vague souvenir pour beau-coup, il n’en demeure pas moins qu’il faut s’attendre à unebataille âpre entre le candidat de l’émergence et ses adver-saires. Lesquels au nombre de quatorze représentent uneforce à ne point négliger, même pour une élection à un tour.Et ce ne sont pas les tensions qui se profilent déjà à l’horizonautour de la campagne du candidat Ali Bongo Ondimba quile démentiront. A moins de rectifier afin que chaque soutienréel trouve son compte.Quatre des treize candidats en lice ne sont pas des moin-dres. Sans revenir sur leurs profils respectifs (lire par ail-leurs), il s’agit de Jean Ping, Guy Nzouba Ndama, CasimirOye Mba et Pierre-Claver Maganga Moussavou. Car, pen-dant que les trois premiers, anciens hiérarques du PDG, au-

jourd’hui les nouveaux messies de la parole d’opposition, lemaire de Mouila est entrain de battre un record de candi-dature à l’accession à la Magistrature suprême. Il en est à saquatrième de rang. A noter que le nombre de candidats esten nette diminution. Quatorze postulants au lieu de dix-huitcomme 2009. Sans noter l’absence de candidates femmespour la présente échéance.En outre, sur un plan purement technique, pour cette élec-tion, la liste électorale comprend 628 146 électeurs. Un col-lège qui est largement en dessous du précédent exercice.Sans compter les bureaux de vote, au nombre de 2580 surl’ensemble du pays.La campagne électorale, ouverte ce jour, prend fin au soirdu 26 août 2016. Elle devra être au cœur des chaudes em-poignades et partages de visions politiques en rapport avecle développement du pays et surtout l’amélioration desconditions de vie des populations. Le choc des projets poli-tiques est donc l’essence d’une vaste opération de séduc-tion des Gabonais qui auront le dernier mot, dans l'isoloir,le 27 août. Pendant deux semaines, les candidats et leurséquipes de campagne respectives vont sillonner les coins etrecoins du pays pour tenter de convaincre les électeurs.

La bataille commence aujourd’hui !
Jonas OSSOMBEY
Libreville/Gabon

Le véritable enjeu de ce scrutin demeure le
choix du Gabonais qui présidera aux desti-
nées du Gabon pour les sept prochaines an-
nées. Ce sera également l'occasion de tester
la capacité de notre pays à organiser une
élection sans trop de manquements et autres
irrégularités. De même, on pourrait partir de
cette échéance pour apprécier, à partir du
taux d'abstention, l'intérêt que les citoyens
gabonais accordent à la chose électorale.

SELON le calendrier électoral arrêté confor-mément à la loi par le Conseil des ministres,sur proposition de la Commission électoralenationale autonome et permanente(Cénap), les Gabonais se rendront aux urnespour élire celui qui présidera aux destinéesde leur pays pendant les sept prochainesannées. Depuis plusieurs semaines, voiredes mois, les instances compétentes (minis-tère de l'Intérieur, Cénap, Cour constitu-tionnelle) sont à pied d'œuvre, chacunedans le rôle qui lui est dévolu, pour ce ren-dez-vous politique.Après les étapes de la Cénap et de la Courconstitutionnelle qui a dû se prononcer surles requêtes de certains candidats appelantà l'éligibilité d'Ali Bongo Ondimba, requêtesqui, du reste, n'ont pas prospéré, on retientque quatorze citoyens briguent la prési-dence de la République au cours de ce scru-

tin. Il s'agit donc pour les électeurs gabonais,de choisir qui d'Ali Bongo Ondimba, BrunoBen Moubamba, Raymond Ndong Sima,Dieudonné Milama Mintogo, Léon-PaulNgoulakia, Casimir Marie-Ange Oye Mba,Gérard Ella Nguema, Paul Mba Abessole,Pierre-Claver Maganga Moussavou, JeanPing, Auguste Moussavou King, AbelMboumbe Nzoundou, Désiré Roland Aba'aMinko, et de Guy Nzouba-Ndama, sera leprésident élu du Gabon pour le prochainseptennat. C'est là le véritable enjeu de cettePrésidentielle.Même si, comme c'est arrivé en 2009 lors del'élection anticipée, avant la date même duscrutin certains candidats peuvent se désis-ter au profit d'autres...D'une certaine manière, le scrutin du 27août offre l'opportunité aux électeurs gabo-

nais de juger le bilan du président Ali BongoOndimba qui vient de passer sept ans à latête du pays et d'apprécier sa nouvelle offrepolitique pour un mandat supplémentaire.Et, en ce qui concerne ses adversaires, ils'agit de solliciter auprès des électeurs unechance pour expérimenter leurs projets res-pectifs pour les sept prochaines années.En marge de cela, on peut souligner quecette échéance politique offrira égalementl'occasion à la communauté internationaled'apprécier, à la fin du processus électoral,la capacité de notre pays à organiser unscrutin "pur et sans tâche", tel que souhaitépar tous ceux qui, de l'intérieur et de l'exté-rieur de nos frontières, appellent à une
"élection transparente, démocratique et
apaisée". L'idéal étant que les résultats pro-clamés par la Cour constitutionnelle, au

terme d'un éventuel contentieux électoral,ne souffrent d'aucune contestation, commecela a souvent été le cas lors des précédentsscrutins pluralistes. A ce niveau, il est évi-dent que les appréciations des observateursélectoraux seront très attendues.Sur un tout autre plan, l'élection du 27 aoûtprochain offrira, en outre, l'opportunité àchacun d'apprécier, à partir des taux de par-ticipation et d'abstention, l'importance queles citoyens gabonais accordent à la chosepolitique en général, et aux élections en par-ticulier.Il faut souligner que depuis son indépen-dance en 1960, le Gabon a connu trois pré-sidents issus des élections : Léon Mba,Omar Bongo Ondimba et Ali Bongo On-dimba, aujourd'hui candidat à sa propresuccession. 

Qui au soir du 27 août ?
Les enjeux

ONDOUBA'NTSIBAH
Libreville/Gabon

EN ce début de campagne électorale, lesAmbassades d'Allemagne, d'Espagne, desEtats-Unis d'Amérique, de France et d'Ita-lie au Gabon, le Représentant spécial duSecrétaire général des Nations unies pourl'Afrique centrale, l'Organisation interna-tionale de la Francophonie et la Délégationde l'Union européenne invitent toutes lesparties prenantes à faire de cette échéancecruciale pour l'avenir du Gabon un mo-ment exemplaire d'expression démocra-tique.

Afin de préserver la tradition de paix et lacohésion nationale au Gabon, ainsi qu'unenvironnement apaisé tout au long du pro-cessus électoral, il est essentiel que les ac-teurs politiques privilégient le dialogue etla négociation et s'abstiennent de toute in-citation à la violence, à la haine ou à la stig-matisation de certaines communautés. Ilest également essentiel que les normes na-tionales et internationales en matière delibertés fondamentales et de droits del'homme soient respectées, notamment

dans le domaine du maintien de l'ordre.La présence des observateurs internatio-naux et locaux vise au renforcement de latransparence à toutes les étapes du pro-cessus électoral. Cependant, nous appe-lons les autorités gabonaises, garantes dela crédibilité de cette élection, à assurer lerespect de la liberté d'expression, d'asso-ciation et de réunion, ainsi qu'un accèséquitable aux médias publics. Nous les in-vitons aussi à garantir, en toutes circons-tances, le droit à l'information de tous.

Les Ambassades d'Allemagne, d'Espagne,des Etats-Unis d'Amérique, de France etd'Italie au Gabon, le Représentant spécialdu Secrétaire général des Nations uniespour l'Afrique centrale, l'Organisation in-ternationale de la Francophonie et la Dé-légation de l'Union européenne souhaitentque cette consultation électorale marqueune étape nouvelle dans la consolidationde la démocratie en République gabonaise.Libreville, le 12 août 2016

Déclaration conjointe des Nations unies, de l'Organisation internationale de la Francophonie,
de l'Union européenne et des Etats-Unis d'Amérique

Leon Mba Minko, le premier président
élu du Gabon.
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Omar Bongo Ondimba, le deuxième
président élu du Gabon.
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Ali Bongo Ondimba, le troisième pré-
sident élu du Gabon.
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